
LE COURRIER DU LIVRE

PETIT INTERfIEDIAIRE.

UESTIOns

16. On sait que Napoléon, ne sachant que faire de la Louisiane, la
vendit aux Etats-Unis (1802-1803) avec moins de formalités qu'un
particulier vend un de ses champs. Barbé-Marbois,ministre du trésor
public, fut le signataire du traité qui a.Ijugeait la Louisiane, pays
plus grand et plus beau que la France, pour la, modique somme de
quinze millions (le dollars. (Consultez Barbé-Marbois, Histoire le ll
Louixiane, Paris, 182:). Le Larouse et, avant lui, Ph. Le Bas disent
que l'indemnité fut de quatre-vingts millions de francs, suit seize
millions de dollars.-(Voir aussi Grande Encyclopédie, article (le M. E.
Babelon : " Etats-Unis.-Formation territoriale.') Cet écart. de cinq
millions aurait-il, par hasard, exi-té ? La probité (le Parbé-Marbois
a-t-elle été mise en donte, lors de sa disgrÎce, malgré sis pleurs et ses
protestations d'innocence J'ose espérer que Votre Majestée n'ac-
custra as d'étre un voleur ? " Napoléon, avant d'étre empereur
aur-ait-il manigancé un 'petit P.ma'na ?-A. DEt:.Im:.

T7. Les photographes ont-ils un pair.n '-C.un.:n.A.

18. Je cPl'ectionne les .c.lilrix, et je (leimlande, à ce titre, aux lect eurs
du rIuri< du Lirs'ils peuvent nie donner dcs renseignements sur ts
ex-libris d'écoliers ?-Boo: mL.

19. Existc-t-il un annuaire des personnis décorées de la Légion
d'ITonneur ? Au cas où il n'y en aurait jas dams nos bibliothèques,
pourrait-on mie doniier la liste ds Canadiqs-Fran;ais qui ont été
décorés, ainsi que la date de iur décoration >-Barrisn:.

20. Je désire savoir quei e.t le plus comprle't t 'le meilleur diction-
naire des synonyme es français.-P.

21. Pourrait-un eni foiurnir une liste des plus grands incendics du
siècle ?-ST.Tsn-i EN.

22. .Je désire connaît re qulebjies ouvrage-s de chimnie amusante en
langue fran ise.-CMIn.

2:1. Qnell.: est. l'origine de ce dicton : Tout hi-amine a dux pya ?-
L'b RI. S.

REONSES

L.XG.\GE M.diC.llNIQUE. (&, vol. II, p. 49.)-Le langage manca-
ronitile est un langage imaginaire, fabriqué à plaisir, (t qu'aucun
puple n'a parlé. Il tire son noim du titre d'un ouvrage de Théorhile
Folenzi, de Mauntone. qui, sous le pseudo-nymne de Merlin Coccaïe,
publia un livre de poésie 1.urlesquo intitulé: .f"camr;éè-. Ce langage
fantaisiste consiste à aliubler de terminaisons latines lcs mots de la
lange vulgaire. La scène de la réception d'Argaut, dans le Xlfala-le
hî.*,îin're, de Mulière, cst en vers macaroninnes, et surtout la mort de

MichelMorin: D: >r.wh?i rw.hu .pn•Jnn.ielpa'


